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Les partenaires de l’atlas des Paysages

l’Atlas des Paysages de Guadeloupe est une commande conjointe de :
• la DEAL (Direction de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement)
• la Région Guadeloupe

il est réalisé par une équipe pluridisciplinaire:
• ECCE TERRA (paysagistes mandataires)
• CARAÏBES PAYSAGES (paysagistes)

Gilb t L ( i t )• Gilbert LOUIS (paysagiste)
• C2R (atelier d’urbanisme)
• ELAU (sociologue)



Une méthodologie en 4 temps

les analyses thématiques :
• le Socle Naturel :   géomorphologie, climat, pédologie, milieux naturels …

• les Hommes :   histoire du peuplement du territoire, occupation des sols ...

• les représentations artistiques des paysages : littérature peintureles représentations artistiques des paysages :  littérature, peinture ...

• une enquête sociologique :   « les Paysages : perceptions et usages »

• bilan : une carte théorique des unités paysagères pressenties

les relevés de terrain (40 jours d’investigations) :
• ressentir et comprendre les paysages
• identifier les éléments majeurs du paysage et les structures qu’ils composent
• confirmer / corriger les limites pressenties les caractériserconfirmer / corriger les limites pressenties, les caractériser
• déceler les signes visibles d’évolution

la caractérisation des unités paysagères

la mise en évidence des dynamiques d’évolution et des enjeux de paysage



la Guadeloupe : une mosaïque de paysagesla Guadeloupe : une mosaïque de paysages



Une mosaïque de paysages

une grande diversité de paysagesune grande diversité de paysages

25 unités paysagères25 unités paysagères



La Guadeloupe : un archipel

un archipel composéun archipel composé 
de 6 îles principales

et de nombreux îlets
(Petite-Terre, Fajou, Kahouanne, 
Tête à l’Anglais, Pigeon, Grand-Ilet, 
Ilet à Cabrit, etc.)Ilet à Cabrit, etc.)



La Guadeloupe : un archipel

des paysages compartimentés, nettement délimités par l’espace maritime

des perceptions visuelles réciproques



La Guadeloupe : un archipel

des panoramas maritimes animés (îles de l’archipel, îlets, îles voisines)

des espaces maritimes inter-îles spécifiques



La Guadeloupe : un archipel

un cas particulier : le Grand Cul-de-Sac Marin

Basse-Terre
Grande-Terre

le Grand Cul-de-Sac Marin

175 k ² d175 km² de 
paysages 
maritimes

une unité 
paysagère à 

ièpart entière



La Guadeloupe : un archipel



Une géologie contrastée

deux arcs
volcaniques
au sein desau sein des
Petites Antilles

une origine commune :
le volcanisme de subductionle volcanisme de subduction



Une géologie contrastée

des îles calcaires et
Ensembles volcano-structuraux

des îles calcaires et
des îles volcaniques

d bde nombreuses
failles géologiques



Une géologie contrastée



Une géologie contrastée



Une géologie contrastée

• des lignes de reliefs structurant les paysages :

la chaîne centrale de la Basse-Terre
(Soufrière ≠ Montagne Pelée)

la Soufrière

la Soufrière



Une géologie contrastée

les escarpements de failles des îles calcaires
(Barre de l’Ile, Barre de Cadoue, faille de Gosier, plaine de Grippon, etc.)(Barre de l Ile, Barre de Cadoue, faille de Gosier, plaine de Grippon, etc.)



Une géologie contrastée

un relief singulier : les Grands Fonds

crédits DEAL Guadeloupe



Une variété climatique

• des précipitations très variables
selon les îles fa orisées par leselon les îles, favorisées par le
relief de la Basse-Terre

• une île humide,
des îles sèches

effet orographique
& effet de Foehn& effet de Foehn 
en Basse-Terre :



Une variété climatique

• une végétation naturelle diversifiée,
très dépendante d conte te

Potentiel écologique

très dépendante du contexte
climatique local

1863 espèces de plantes 
vasculaires inventoriées,
dont 214 endémiques des 
Petites Antilles et
24 endémiques de Guadeloupe

une richesse spécifique végétaleune richesse spécifique végétale 
100 fois plus importante qu’en 
France hexagonale
(rapportée à la surface du territoire)



Une variété climatique



Une variété climatique



Une valorisation agricole diverse

• une histoire coloniale récente (1635) mais un peuplement assez rapide

1660 1750 1998

• une diversité de cultures d’export historiques
tabac, coton, indigot, canne à sucre, café, cacao …

• de nombreux bouleversements agricoles
conflits armés, épidémies parasitaires, cours mondiaux, cyclones …



Une valorisation agricole diverse

• 3 grands secteurs agro-forestiers :

- bananier :
Sud Basse-TerreSud Basse Terre

- canniers :
Nord Basse-Terre,Nord Basse Terre,
Grande-Terre,
Marie-Galante

- forestiers :
Côte Sous-le-Vent,
Saintes, Désirade



Une valorisation agricole diverse



Une valorisation agricole diverse



Une valorisation agricole diverse



Une valorisation agricole diverse

• une déprise agricole, surtout sur le secteur bananier  (Sud Basse-Terre)

bananeraie en friches (plateau Palmiste, Gourbeyre) anciennes haies brise-vent (protection des bananiers) en limites de prairies (Goyave) 



Une valorisation agricole diverse

• des cultures maraîchères de diversification agricole … et paysagère

melon à Petit-Canal

maraîchage à Saint-François



Une valorisation agricole diverse

ananas à Petit-Bourg



Une bipolarité urbaine

• une capitale historique et administrative : Basse-Terre (1643)

• une capitale économique : Pointe à Pitre• une capitale économique : Pointe-à-Pitre
une fondation tardive (1760-80) 

un développement accru suite à l’éruption de la Soufrière en 1976



Une bipolarité urbaine



Une bipolarité urbaine

• une forte périurbanisation
autour de l’Agglomération Centre

• une influence
touristique et
urbaine localisée :
la « Riviera »
du Sud Grande-Terre



Une forte pression urbaine

• l’extension de l’urbanisation linéaire le long des axes routiers majeurs



Une forte pression urbaine

• la multiplication des formes d’urbanisation discontinue (lotissements, etc.)



Une forte pression urbaine

• de nouveaux ensembles de logements collectifs, pas toujours bien intégrés dans le paysage



Une forte pression urbaine

• le mitage des paysages agricoles & naturels par l’habitat diffus



La trame de l’atlas des paysagesLa trame de l atlas des paysages



Une mosaïque de paysages

25 unités paysagères

8 grands ensembles
paysagers

3 entités archipélagiques3 entités archipélagiques



La sémantique de l’atlas

de petites unités paysagères : 25 unités sur un territoire de 1803 km² ( i GCSM)de petites unités paysagères : 25 unités sur un territoire de 1803 km²  (y compris GCSM) 

72 km² en moyenne :  de 5,8 km²  (les Galets)   à 193 km²  (les Vallons urbanisés de la Confluence)

≠  260 km² en moyenne en France hexagonale  (« Les unités et structures paysagères dans les Atlas de paysages », déc. 2007) ≠  260 km  en moyenne en France hexagonale  ( Les unités et structures paysagères dans les Atlas de paysages , déc. 2007) 

les grands ensembles paysagers : une échelle comparable aux unités nationales

203 km² en moyenne :  de 12,7 km²  (les Saintes)   à 433 km²  (Nord Basse-Terre / Côte au-Vent)

les 3 grandes entités archipélagiques :
regrouper les grands ensembles en fonction de la géographie spécifique de la Guadeloupe

la notion ambigüe de « sous unités »la notion ambigüe de « sous-unités »



L’organisation de l’Atlas

l’Atlas des Paysages de l’Archipel Guadeloupel Atlas des Paysages de l Archipel Guadeloupe
se compose de 5 Tomes :

• Tome 1 : les synthèses thématiques

le socle naturel :
géologie, climat, sols, milieux naturels

la valorisation anthropique
du territoire : histoire du peuplement,
agriculture urbanisme et architectureagriculture, urbanisme et architecture

les regards d’artistes

les usages et perceptions

les regards d artistes

sociologiques des paysages
les falaises du plateau de Beauséjour (la Désirade)



L’organisation de l’Atlas

• Tome 2 : la caractérisation des unités paysagères de
la Basse-Terre

3 grands ensembles paysagers

10 unités paysagèresp y g

le massif de la Soufrière, dominant la ville de Basse-Terre



les Unités Paysagères et les
G d E bl PGrands Ensembles Paysagers

- la Basse-Terre  -le Grand 
Cul-de-Sac 

Marin

la Côte
sous-le-Vent le Nord Basse-Terre

et la Côte au-Vent• le territoire des
grandes vallées

• le territoire cannier du Nord Basse-Terre
• les vallons urbanisés de la confluence
• les vallons forestiers de Goyave

g
de Vieux-Habitants

• les reliefs forestiers 
de la côte Caraïbe

le Sudle Sud
Basse-Terre

• le plan incliné de la Capesterre
• les terrasses du Sud
• les Monts Caraïbes
• le plan incliné de la Basse-Terre



L’organisation de l’Atlas

• Tome 3 : la caractérisation des unités paysagères de
la Grande-Terre

3 grands ensembles paysagers

8 unités paysagèresp y g

la plaine cannière des Abymes à Dothémare



les Unités Paysagères et les
G d E bl P

les plaines de
Grande-Terre

Grands Ensembles Paysagers
- la Grande-Terre  -

• l’agglomération urbaine
de Pointe-à-Pitre / Abymes

• la plaine des Abymes
• la plaine de Grippon

les plateaux • le plateau de Ste Marguerite
• les plateaux d’Anse-Bertrand

le Cœur de Grande-Terre

de Grande-Terre • les plateaux d Anse-Bertrand
• les plateaux de l’Est Grande-Terre

• les Grands Fonds
le bloc basculé de Gosier• le bloc basculé de Gosier



L’organisation de l’Atlas

• Tome 4 : la caractérisation des unités paysagères des
Iles du Sud : Marie-Galante, les Saintes, la Désirade

2 grands ensembles paysagers

7 unités paysagèresp y g

les falaises du Nord de Marie-Galante, près de Caye Plate (Saint-Louis) 



les Unités Paysagères et les
G d E bl PGrands Ensembles Paysagers

- les Iles du Sud  -

les îles de
la Désirade

Marie-Galante
• le plateau des Hauts de Marie-Galante
• le plateau des Bas de Marie-Galantele plateau des Bas de Marie Galante
• la plaine littorale de Grand-Bourg
• les terrasses des Galets

les Saintes
• Terre-de-Haut & les îlets

Terre de Bas• Terre-de-Bas



L’organisation de l’Atlas

• Tome 5 : les enjeux de paysageTome 5 : les enjeux de paysage
et le cahier des recommandations

un lotissement récent à  Carangaise (Capesterre Belle-Eau)

la culture du melon sur bâches plastiques à la Berthaudière (Anse-Bertrand) 



L’iconographie de l’Atlas

des cartes thématiques par unité paysagère  (ex. de la Plaine de Grippon, Grande-Terre)

présentation & limites composition spatiale

sites remarquables & emblématiques enjeux



L’iconographie de l’Atlas

des logos & blocs diagrammes
pour illustrer les éléments majeurs de paysage & les structures qu’ils composentpour illustrer les éléments majeurs de paysage  & les structures qu ils composent

Exemple : les Iles de la Désirade



L’iconographie de l’Atlas

des croquis d’ambiance

au cœur de la vallée de la Grande Rivière des Vieux-Habitants 



L’iconographie de l’Atlas

sur une route en fond de vallée humide dans les Grands Fonds des coulées



L’iconographie de l’Atlas

au cœur des prairies bocagères des Galets, au pied de l’escarpement du plateau des Hauts



L’iconographie de l’Atlas

percée visuelle sur Terre-de-Haut depuis les hauteurs forestières de Terre-de-Bas



L’iconographie de l’Atlas

en montant sur le plan incliné agricole de la Capesterre



L’iconographie de l’Atlas

au cœur des plateaux de l’Est de la Grande-Terre, entre prairies ondulées et grands domaines canniers



L’iconographie de l’Atlas

une section urbaine du littoral au pied desune section urbaine du littoral, au pied des 
reliefs forestiers du Nord de la Côte sous-le-Vent



L’iconographie de l’Atlas

panorama maritime depuis la crête d’un morne exploité de Goyave, avec les vallons forestiers, la plaine agricole et le bourg en contrebas



L’iconographie de l’Atlas

panorama depuis les terrasses de Trois-Rivières, avec découverte des Saintes et des Monts Caraïbes



l’Atlas en quelques chiffres

1200 pages regroupées en 5 tomes

8500 prises de vues photographiques dont 1900 photographies d’illustration 

270 cartes et croquis d’interprétation270 cartes et croquis d interprétation

en bordure du plateau des Bas de Marie-Galante



Autour de L’Atlas des PaysagesAutour de L Atlas des Paysages



l’atlas : un premier maillon

un Atlas des Paysages réussi est un Atlas utiliséun Atlas des Paysages réussi est un Atlas utilisé

le document finalisé doit maintenant :le document finalisé doit maintenant :

• être décliné sous différents formats, favorisant 
son appropriation par des publics variés
(livre, documents de sensibilisation pour les élus et les 
aménageurs, synthèses pédagogiques, etc.)

• alimenter les différentes réflexions et les études 
de programmation et d’aménagement 
(Plans Locaux d’Urbanisme, schémas régionaux, etc.)

• être complété par des études thématiques ou 
sectorielles (Observatoire photographique des Paysages, 
Chartes paysagères de secteurs Sites classés etc )Chartes paysagères de secteurs, Sites classés, etc.) 

• pouvoir être réactualisé régulièrement pour tenir 
compte des évolutions des paysages

le Saut de Bras du Fort  (Goyave)

compte des évolutions des paysages



l’enquête sociologique

« Perception et fréquentation des paysages de Guadeloupe », déc. 2009
4 focus-groupes, sondage (605 personnes), 15 entretiens individuels 

d i t l’Atl d Pdes enseignements pour l’Atlas des Paysages :

• le Paysage : une notion floue
b i d éd ibesoin de pédagogie
… et d’un outil de référence pour la connaissance des paysages en Guadeloupe 

• une grande diversité de réponses
perception de la diversité des paysages  et diversité d’usages

• des attentes en matière de préservation et de valorisation des paysages
enjeux d’aménagements de sites pour une plus large appropriation des paysagesj g p p g pp p p y g
… mais en préservant l’intimité des paysages



la Pointe des Châteaux, paysage remarquable et site emblématique, Site Classé, Grand Site National,
l’un des sites touristiques les plus visités de Guadeloupe …

… et son point de vue sur la Désirade, trait d’union au sein de l’archipel

Janvier 2012


